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La raison, le bon sens et le grotesque
Dans un recent numero de la «REVUE MILITAIRE

SUISSE», M. le Col. F. Feyler caracterise en termes
c'lairs, nets, precis et peremptoires, la raison d'etre de
l'armee suisse:

«Le principe general, celui qui est content! dans
Faffirmation que tout Etat soucieux de conserver son
independence en tout temps doit posseder l'armee de
sa politique, impose ä la Suiisse la formation et
Instruction d'une armee capable d'assurer la volonte de
la Confederation de rester en, dehors des conflits armes
qui peuvent s'elever entre des Etats europeens.

«Comme, d'autre part, notre territoire est exigu et
nos moyens limites, notre poMtique d'abstention nous
enjoint de mettre notre armee, soit sa constitution et
son instruction, dans un tel etat que nul ne se montre
tente de passer sur nous pour porter la guerre chez
quelque autre de nos voisins. Nous partons de l'idee
qu'aucun d'entre eux ne s'attaquera ä la Suisse pour
elle-meme, pour en faire la conquete et accroitre leur
territoire de la depouille du sien. Nous devenons ainsi,
pour leur Strategie, un lieu de passage qui leur per-
mette de s'en prendre ä leur adversaire reel par dessus
nos tetes.

«De lä pour nous, Fobligation de constituer une
armee qui soit une force dont Fetranger prefere ne pas
procurer Fappoin't ä son ennemi. Materiellement, par
son effectiif et sa composition, c'est-ä-dire le personnel
et les armes qui la constituent, et la faqon dont ils
sont groupes, en outre par le materiel mis ä sa disposition,

eile doit repondre ä nos conditions territoriales
et demographiques; 'intellectuellement, eile doit etre
äppelee ä soutenir; cette seconde obligation est du
domaine de Finstruction soit de la tactique et, pour le
haut commandement, de la Strategie.»

C'est la raison, c'est le bon sens meme qui par-
lent. Le grotesque, c'est la resolution votee unanime-
ment par le Centre d'action suisse pour la paix, la

Communaute des instituteurs antimilitaristes zurichois,
la Ligue internationale des femmes pour la paix et la
liberte, lors d'une manifestation qui eut lieu ä Zurich,
le 19 mars, contre le credit de 20 millions pour la
reorganisation de notre aviation militaire.

Ces gens-lä, apres avoir affirme etre par principe,
des adversaires de toüte guerre (cette affirmation qui
tend ä faire croire qu'il y a chez nous des partisans
de la guerre est du plus mauvais goüt et de la plus
insigne mauvaise foi), et apres avoir rappele le pacte
«Kellogg» (on a vu Finefficacite de cet «instrument ora-
toire» lors du recent conflit arme U. R. S. S.-Chine),
exigent le desarmement, en estimant naturel d'exposer
pour leur fausse ideologic pacifiste, cette patrie meme
qu'ils celebrent!

lis ne demandent pas, ils exigent!
Mais combien done sont-ils, ces neophytes de Fan-

timiMtarisme qui ne courent d'ail'leurs aucun risque
puisqu'ils n'ont pas la notion du ridicule qui tue?

Si peu qu'il ne vaudrait pas la peine d'en parier
s'ils ne tapaient pas continuellement de la grosse caisse
pour attirer les badauds, comme sur le champ de foire.
Entrez, entrez, c'est ioi qu'un spectacle nouveau

Les cercles ou Fon cultive Fideologie pacifiste ont
ceci de commum avec le theatre de Landerneau que
ce sont toujours les memes acteurs qui defilent sur
scene. Derriere les decors, ils piquent un temps de
galop pour def'iler ä nouveau. Le defile est interminable,

mais c'est le meme petit groupe qui passe et
repasse sans cesse.

Leur effectif ne suffirait pas ä assurer un service
de garde et ä fournir encore ä la cuisine quelques homines

pour peler les «patates».
Iis sont bien obliges de faire du bruit et d'exiger

pour se donner Filllusion d'etre nombreux, et M. G. Früh
est bien oblige de justifier ses fonctions salariees de
commis-voyageur en idealogie pacifiste!

«Nous exigeons!» Non, laissez-nous rire!
Geneve, 31 mars 1930. Neversharp.

Aufruf!
Kameraden! Die Delegiertenversammlung 1930 in

Rorschach bedeutet in der Geschichte des Schweiz.
Unteroffiziersverbandes einen Wendepunkt. Aus der
Traktandenliste und den in wenigen Tagen folgenden
Drucksachen ersehen Sie, dass wir vor Entscheidungen

stehen, die für die künftige Ausgestaltung und
Entwicklung der Unteroffizierssache von entscheidender
Bedeutung sind.

Der Zentralvorstanid würde es als bescheidene
Anerkennung seiner Tätigkeit während der verflossenen

Amtsdauer betrachten, wenn sich sämtliche
Sektionen entschliessen könnten, ihre Vertreter nach
Rorschach zu senden. Einer Sektion, die vorgibt, die
Mittel nicht aufzubringen, um wenigstens einen
Kameraden an die Delegiertenversammlung abzuordnen

Appel!
A nos groupements et sections!

Camarades! L'assemblee des delegues de 1930, ä

Rorschach, marquera un important tournant dans Fhis-
toire de FAssociation Suisse des Sous-Officiers. L'exa-
men de Fordre du jour et des documents qui vous se-
ront envoyes ces prochains jours, vous mettront en
presence des decisions qui devront etre prises en vue
du developpement et des progres futurs de FAssociation.

Le C. C. considererait comme un modeste geste de
reconnaissance envers Factivite qu'il a deployee au
cours de sa gestion, si toutes les sections prenaient ä
coeur d'envoyer leurs representa/nts ä Rorschach.

Une section qui prefere s'epargner les frais de dele-
guer au moins un de ses membres ä Fassemblee des
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